Livre de biologie pour le gymnase romand: deux ouvrages sur la sellette by Bachmann, Doris & Gingins, François
Mémoire professionnel pour le diplôme d'enseignement de Biologie en secondaire II
Livre de biologie pour le gymnase romand :
Deux ouvrages sur la sellette
Travail de Doris Bachmann
Sous la direction de François Gingins
Membre du jury Philippe Burdel
Lausanne, décembre 2010




3. Objet d'investigation: quelques remarques préalables 7
4. Choix des chapitres analysés en détail 9
5. Méthodologie 11
5.1. Critères d'analyses 11
5.2. Critères didactique-pédagogiques 12
5.2.1. Le nombre de mots par phrase 12
5.2.2. Le nombre de mots étrangers/scientifiques par paragraphe 12
5.2.3. Présence de phrases clés et des résumés 13
5.2.4. Logique de la structure du chapitre 13
5.2.5. Possibilité de l'apprentissage individuel et à différents niveaux en 
proposant des exemples et des exercices différenciés 13
5.3. Critères contenu-thématiques 14
5.3.1. Relation entre illustration et texte 14
5.3.2. Compréhensibilité de la légende d'une illustration 14
5.3.3. Intra- et interdisciplinarité des exemples 14
5.3.4. Relation entre exemple et élève 15
6. Résultat et discussion 16
6.1. Quelques aspects comparatifs généraux des livres sur le contenu des chapitres 16
6.2. Langage: construction des phrases, emploi des mots scientifiques et étrangers 17
6.3. Illustrations: compréhensibilité et relation avec texte 18
6.4. Exemples se référant au contexte des élèves suisses romands 18
6.5. Structuration des chapitres: repérage du contenu, logique du chapitre, et 
possibilité de différenciation 21
6.5.1. Biologie Heute SII: structuration du contenu 21
6.5.2. Biologie de Campbell et Reece: structuration du contenu 25
6.5.3. Conclusion de la structuration de Biologie de Campbell et Reece et
comparaison avec Biologie Heute SII 30
7. Conclusion 31




Doris Bachmann Septembre 2011 3/43
1. Biologie Heute SII de Andreas Paul 
Edition française: Biologie des Molécules aux Ecosystèmes de Miram Scharf
2. Biologie de Campbell et Reece
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1.  Préambule
Dans les gymnases de Suisse romande les élèves utilisent des livres de biologie écrits en 
français qui sont la plupart de fois d’origine américaine/canadienne ou allemande. Pourtant, 
chaque pays définit ses propres contenus de cours et cultive une tradition d'enseignement 
particulière à sa culture et à ses demandes socio-économiques. Dans le manuel sur la 
recherche des livres scolaires Falk Pingel a décrit ce phénomène de façon suivante: 
« Textbooks are one of the most important educational inputs: texts reflect basic ideas about  
a national culture and are often a flashpoint of cultural struggle and controversy...Textbooks  
seek to anchor the political and social norms of a society, textbooks convey a global  
understanding of history and the rules of society as well as norms of living with other  
people. » (F. Pingel, 2010, p.7). 
Ceci n'est pas seulement valable pour des branches comme l'histoire ou la géographie, mais 
aussi pour les disciplines liées aux sciences naturelles comme la biologie. Pour cette raison, 
chacun de ces livres manifeste ses particularités sur le développement des compétences visées 
et la didactique du contenu. 
L'enseignement doit s'aligner aux exigences du plan d'étude. Pour cette raison, il est 
souhaitable qu’un livre de cours s’approche le plus possible de ces exigences, non seulement 
au niveau du contenu à savoir, mais aussi au niveau de la didactique du savoir-faire et de 
l'attitude à avoir en tant que citoyen responsable. Le livre doit stimuler l'apprentissage pour un 
developpement durable et la reflexion critique sur des événements quotidiens.
Les gymnases de Suisse romande connaissent deux filières d'enseignement de la biologie: la 
discipline fondamentale de "sciences expérimentales", en partage avec la physique et la 
chimie, et en option spécifique biologie-chimie. Selon la filière, le contenu du programme est 
plus ou moins détaillé. Pour une question pratique, il est souhaitable qu’un livre scolaire 
couvre les exigences des deux types d'élèves.
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2.  Objectif
Un livre scolaire pour des élèves de gymnase est souvent d'origine étrangère. D'une part, il 
manque les auteurs qui pourraient tenir un tel ouvrage à jour, d'autre part l'effort de 
production est trop grand pour un marché petit comme la Suisse romande. Pour cette raison 
nous devons nous appuyer bien souvent sur des supports de cours composés en France, en 
Allemagne ou encore outre-Atlantique en Amérique du Nord.
L'objectif de ce mémoire est de comparer deux livres de référence en biologie et qui sont 
couramment utilisés dans les gymnases de Suisse romande. Il s'agit du livre Biologie Heute 
SII entdecken de Andreas Paul, édité par Schroedel, et Biologie de Campbell et Reece, 
édité par Pearson Education. La comparaison a pour but d'aider les enseignants à choisir le 
livre de référence adéquat aux objectifs d'enseignement et à l'apprentissage de l'élève.
L'origine, le volume et la structure de ces deux livres montrent des différences considérables. 
Biologie de Campbell et Reece est américain, Biologie Heute SII entdecken est écrit pour des 
lycéens allemands. Le premier traite les bases de la biologie sur plus de 1300 pages et sert 
aussi comme livre de référence en première année d'université. Le texte de Biologie Heute SII  
entdecken est concentré sur à peine 500 pages et a été spécifiquement écrit pour l'utilisation au 
gymnase.
A l'aide d'une liste de critères qualitatifs, quelques chapitres clés, notamment l'écologie, 
l'évolution et la génétique, sont analysés en détail pour répondre aux questions suivantes:
1. Est-ce que la présentation du contenu constitue un support de cours pertinent
et une aide à l'apprentissage pour des élèves romands?
2. Quels sont les avantages et les inconvéniants des deux livres pour l'enseignant ainsi 
que pour l'élève?
3. Quelles modifications pourraient être apportées pour améliorer la qualité des deux 
livres en tant que support de cours?
Même si ce travail se base sur une comparaison des deux livres mentionnés ci-dessus, j'ai 
porté une attention plus particulière au livre allemand Biologie Heute SII entdecken. Ceci 
parce qu'une nouvelle édition sortira prochainement dans sa version française. Ce mémoire 
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sera transmis à l'éditeur et a pour but d'aider les traducteurs ainsi que l'éditeur à identifier les 
forces et les faiblesses de cet ouvrage pour d'éventuelles adaptations lors de leur projet de 
traduction et édition française.
3.  Objet d'investigation: quelques remarques préalables
A ce jour, le livre forme un pilier majeur dans l'enseignement quotidien car c'est un support de 
cours pour l'élève et un outil pédagogique pour l'enseignant. Même si l'enseignant et l'élève se 
servent fréquemment des outils et des encyclopédies modernes, comme internet, intranet ou 
des logiciels informatiques, le livre scolaire représente la base du programme des cours. Le 
livre scolaire constitue une référence et un des moyens essentiels pour aider l'enseignant à 
préparer ses cours. Il peut également être le moyen d'apprentissage principal de l'élève. Ce 
dernier l'utilise pour la préparation des examens en tant que complément des notes.
Johnsen va même plus loin en disant que les enseignants structurent leurs cours selon les 
chapitres du livre. Le livre scolaire présente le savoir d'une façon comprimée et structurée, ce 
qui fait gagner du temps dans l'apprentissage de la matière et ce qui est sécurisant pour 
l'enseignant ainsi que pour l'élève. Il est aussi le seul moyen scolaire qui peut être soumis à 
une expertise et à un contrôle officiel, soit par des institutions gouvernementales ou par des 
associations d'enseignants comme cela est pratiqué dans les pays germanophones ou dans la 
plupart des Etats américains (Johnsen 1993/ 2001). Pour cette raison, il n'est pas étonnant que 
l'enseignant et les élèves fassent prioritairement confiance non seulement au contenu, mais 
aussi à l'objectivité de la présentation du livre scolaire (Pingel 2010). 
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La nouvelle édition de Biologie Heute SII entdecken n'existe momentanément qu'en allemand. 
Elle date de 2004. Un projet des cantons suisses romands prévoit de traduire ce livre en 
français dans les mois à venir. (addendum: une nouvelle édition allemande sortira 
prochainement et formera la base pour un traduction française). La première édition de ce 
livre écrit par Wolfgang Miram et Karl-Heinz Scharf date de 1996 et fut traduit en français en 
1998 sous le titre Biologie des molécules aux écosystèmes. Jusqu'à présent cette traduction est 
un support de cours important dans les gymnases de Suisse romande. Biologie Heute SII est 
répartis en 11 chapitres, chacun contenant une quarantaine de pages (voire Tableau 1). 
Le livre Biologie de Neil Campbell et Jane Reece est sorti en 2005. Il est d'origine américaine 
et la traduction française date de 2007. Il contient plus de 1300 pages divisées en huit 
chapitres principaux de 80 à 280 pages (voire Tableau 1).
Un livre scientifique utilisé au gymnase est souvent trop volumineux pour être apporté au 
cours quotidiennement. L'enseignant et l'élève l'utilisent surtout pour l'étude personnelle à la 
maison. Pour le travail au cours, l'école dispose souvent d'un jeu de livres par classe. Pour 
cette raison, le volume n'empêche que le livre soit utilisé quotidiennement. Pourtant, un livre 
volumineux au niveau du texte demande plus du temps pour la simple lecture, ce qui peut être 
gênant si on veut travailler un sujet en classe, car le temps est limité.
Pour le travail en classe il y a des enseignants qui ne donnent que quelques photocopies de 
l'ouvrage aux élèves. D'autres exigent l'achat du livre afin que l'élève puisse l'utiliser pour 
étudier à la maison. Dans ce cas-là, le prix doit être pris en considération.
Vu que les deux livres ont passé une expertise officielle, on peut bien s'attendre à ce qu'ils 
soient complets au niveau du contenu et de la forme. Chacun dispose d'une table de matière 
bien structurée, d'un index et d'un glossaire général extensif. Ils proposent aussi des exercices 
de répétition à la fin de chaque chapitre. En plus, dans les deux cas on peut acheter des 
suppléments comme des CD-rom et des livres d'exercice. Cependant il y a à noter que pour 
Biologie Heute SII entdecken ces suppléments sont édités seulement en langue originale, 
l'allemand. Finalement et c'est le plus important, tous les grands sujets édictés par le plan 
d'étude (Annexe 4) sont abordés dans les deux livres, notamment les Caractéristiques des 
êtres vivants, la Diversité, la Reproduction, la Génétique, l'Écologie et l'Évolution (Tableau 
1). Dans Biologie Heute SII entdecken les caractéristiques des êtres vivants sont décrites dans 
le chapitre Cytologie, la diversité se trouve dans le chapitre Aperçu de systématique. 
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Poids du livre 1.3 kg 3.3 kg
Nombre de pages total 497 pages (189x260mm) 1311 pages (229x276 mm)
Prix brut 60 francs 146 francs
Date de publication de 
l'édition originale
2004 2005





L'exploration et la chimie de 
la vie (95p.)
La cellule (260p.)






Physiologie du système 
nerveux, des organes de sens 





Anatomie et physiologie 
animales (285p.)
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Écologie (60p.) L'écologie (160p.)
Évolution (70p.) Les mécanismes de 
l'évolution (80p.)
Aperçu de systématique (5p.) La diversité biologique à 
travers l'évolution (220p.)
4.  Choix de chapitres analysés en détail
Les chapitres de l'écologie, de l'évolution, de la génétique et de l'immunologie nécessiteent 
une analyse détaillée.
L'évolution fait partie des sujets liés à la culture générale. L'histoire de l'évolution permet de 
comprendre comment le monde s'est développé et comment il se développera. Il s'agit aussi 
d'un sujet de synthèse des découvertes biologiques faisant appel à l'anatomie comparée, la 
classification, la génétique, et d'autres chapitres en biologie. Pour cette raison, il s'agit d'un 
sujet-clé du cursus scolaire. La représentation de l'évolution n'a pas changé dramatiquement 
depuis la reconnaissance de la théorie de Darwin. Seule l'application des techniques modernes 
comme les outils de la biologie moléculaire a affiné la détermination de l'affiliation des 
espèces. Pour cette raison, la présentation de ce chapitre devrait être généralement bien 
définie, même dans un livre plus ancien tel que Biologie des molécules aux écosystèmes de 
Miram et Scharf. 
Les connaissances et l'intérêt public concernant l'écologie, la génétique et l'immunologie ont 
fortement augmenté ces dernières décennies. Les trois thèmes sont évoqués quotidiennement 
dans la presse généraliste, citons la maladie du SIDA comme exemple d'immunologie alors 
que la problématique des plantes transgéniques représente un sujet de génétique très 
controversé. L'écologie est un chapitre qui fait partie de tous les programmes scolaires sous 
une forme ou une autre. L'évolution des changements climatiques n'a jamais autant préoccupé 
l'humanité et attiré un vaste intérêt public sur ce sujet. Pourtant l'écologie est un des sujets les 
plus débattus au niveau de la discussion publique et politique. Rappelons seulement l'intention 
des Nations Unies de gérer le débat sur l'impact de l'homme sur les changements climatiques 
et ses conséquences, ou bien la renaissance de l'intérêt sur l'énergie atomique. Il est donc très 
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intéressant d'étudier comment les deux ouvrages, le livre allemand Biologie Heute SII  
entdecken et le livre des Américains Campbell et Reece Biologie, abordent ces sujets et à quel 
point ils prennent en compte la recherche moderne, l'intérêt public et la politique locale.
Selon le plan d'étude du canton de Vaud (annexe 4) l'immunologie fait partie du programme 
des élèves qui ont choisi la biologie comme option spécifique. Pourtant, le plan d'étude 
prescrit que chaque élève développe une attitude de pensée comparative, globale et 
susceptible d’avoir un poids dans des décisions d’ordre personnel, politique et économique. 
Même si le chapitre sur l'immunologie n'est pas mentionné dans le plan d'étude pour les 
élèves de biologie en discipline fondamentale, ses concepts-clé seront contenus dans d'autres 
chapitres parce qu'ils font partie de la culture générale et participent à la discussion publique 
concernant les questions de la santé, tels que le SIDA ou les épidémies ponctuelles de grippe 
comme nous le vivons chaque année.
C'est pourquoi les quatre chapitres étudiés me paraissent intéressants et exemplaires pour 
répondre à la question «à quel point les livres sont une aide pour l'apprentissage de la matière 
à la fois pour les enseignants et pour les élèves de Suisse romande?».
5.  Méthodologie
5.1. Choix de critères analysés
Les chapitres ont été analysés à deux niveaux : didactique-pédagogique et thématique.
L'aspect formel et la présentation du contenu n'ont délibérément pas été étudiés vu que ce sont 
plutôt des jugements subjectifs. Il n'existe pas une grille de valeurs communes pour la 
qualification de la présentation d'un livre scolaire à part le fait qu'il doit être structuré en 
chapitres et sous-chapitres et qu'il doit avoir un index, une table des matières, et si cela est 
adéquat, un glossaire. Si un élève/enseignant aime un texte bien concentré sur une page, un 
autre préfère un texte bien étalé et écrit en lettres larges. Si une personne préfère la 
structuration en sous-chapitres et en sous-sous-chapitres, le tout bien coloré, l'autre se fixe 
plus sur des sous-chapitres présentés en forme de grilles.
Par contre, en ce qui concerne le contenu-thématique, la didactique et la pédagogie, il y a 
Doris Bachmann Septembre 2011 11/43
certains paramètres mesurables qui déterminent l'utilité et la valeur d'un livre en tant que 
moyen pédagogique. Une liste de critères a été élaborée à l'aide du travail de recherche publié 
par Aufdermauer et Hesse (2006). Pour affiner cette liste, je me suis subsidiairement appuyée 
sur une liste de critères de qualité pour le matériel scolaire élaborée par la «Interkantonale 
Lehrmittelzentrale» (voir annexe 3).
Il est inévitable que l'analyse de certains critères quantitatifs était aussi influencée par une 
vision subjective, ce qui sera discuté par la suite. Par un comptage bien défini, j'ai essajé de 
trouver des valeurs expressives et pertinentes. Voici les questions que je me suis posée pour 
chacun des chapitres analysés.
5.2  Critères didactico-pédadogiques
5.2.1. Le nombre de mots par phrase 
Selon la publication de Aufdermauer et Hesse (2006), un des critères-clé déterminant la 
lisibilité et la compréhensibilité d'un texte est la quantité de mots par phrase. Plus il y a de 
mots, plus cela  demande un travail intellectuel et linguistique supplémentaire, pouvant 
constituer un obstacle pour l'apprentissage de la biologie.
Pour prendre en compte la différence de culture linguistique – française et allemande – la 
traduction française du livre américain Biologie de Campbell et Reece a été comparée avec 
l'édition allemande de Biologie Heute SII entdecken et la traduction française de son ancienne 
édition Biologie des molécules aux écosystèmes.
Pour établir une analyse quantitative, les trente premières phrases de chaque chapitre ont été 
analysées et la moyenne du nombre de mots par phrase calculées. Deux mots liés par un trait 
d'union ont été comptés comme deux mots, un nombre comme un mot. Les mots entre 
parenthèses ont aussi été pris en compte. Une phrase se termine soit par un point ou un point 
d'interrogation. Un point-virgule a été traité comme une virgule.
5.2.2. Le nombre de mots étrangers/scientifiques par paragraphe 
La quantité de mots étrangers ou scientifique par phrase est aussi déterminante pour la 
compréhensibilité d'un texte. Plus le nombre est élevé, plus difficile est la compréhension du 
texte. De nouveau, les trente premières phrases de chaque chapitre ont été analysées de 
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manière analogue au critère 5.2.1.
5.2.3. Présence de phrases clés et des résumés 
Aufdermauer et Hesse (2010) soulignent l'importance des résumés et des phrases 
mnémotechniques qui aident le lecteur à repérer les points-clé du texte. Pour qualifier ce 
critère, le nombre de pages, titres, paragraphes ou illustrations a été compté afin de déterminer 
ce qui doit être lu pour pouvoir repérer les concepts-clé, le contenu et percevoir l'information 
de base. 
5.2.4. Logique de la structure du chapitre
Un aspect difficile à analyser a été la question de la logique et de la structure d'un chapitre. Il 
n'existe pas de grille de critères quantitatifs pour qualifier le développement d'une thématique. 
De ce fait l'analyse a été rédigée d'une manière descriptive basée sur une perspective plutôt 
subjective.
5.2.5. Possibilité de l'apprentissage individuel et à différents niveaux en proposant des 
exemples et des exercices différenciés
Un élément positif pour un support de cours tient dans la flexibilité qu'il autotrise dans son 
utilisation et dans l'apprentissage. C'est un net avantage si un livre propose des outils qui 
permettent l'apprentissage à différents niveaux. Le critère de la différenciation fait partie d'une 
demande générale des enseignants qui doivent enseigner à des classes de biologie en option 
spécifique et en discipline fondamentale ou encore à des classes de culture générale. Plusieurs 
critères reflètant la demande de cette différentiation se trouvent dans la liste des critères de 
qualité pour le matériel scolaire publiée par l' «Interkantonale Lehrmittelzentrale». 
Dans ma comparaison de livres, le degré de différenciation a été qualifié à deux niveaux. 
Premièrement, le rapport entre information de base et information supplémentaire a été 
déterminé (mesuré en nombre de pages). Deuxièmement, les exercices ont été qualifiés selon 
l'exigence et le degré de difficulté qu'ils demandent au niveau des processus cognitifs. 
Anderson et Krathwohl (2001) font la distinction entre la pure mémorisation et un transfert du 
savoir. Le transfert du savoir lors de l'application, de l'analyse, du jugement ou de la création 
du savoir demande un processus cognitif supérieur par rapport à la mémorisation. La présence 
d'exercices proposant différents niveaux taxonomique est un outil de différenciation qui 
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favorise  l'apprentissage individualisé et l'utilisation pour des classes variées.
5.3.  Critères sur les contenus thématiques
5.3.1. Relation entre illustration et texte
Un autre point-clé d'un livre scientifique est constitué par la richesse des illustrations. 
Aufdermauer et Hesse (2010) proposent de regarder si l'illustration ajoute de l'information au 
texte ou si elle est mise juste pour embellir sans ajouter de valeur effective au livre (valeur 0). 
L'illustration qui représente le contenu du texte facilite l'apprentissage par le moyen visuel 
(valeur 1). Une illustration représentative et complémentaire au texte ajoute une valeur 
supplémentaire en tant qu'approfondissement visuel (valeur 2). 
Les trente premières illustrations ont été analysées et se sont vu attribuer l'une des valeurs 
définies ci-dessus. La somme des points a été divisée par le nombre total d'illustrations 
analysées. Pour une illustration apportant la confusion la valeur -1 a été attribuée.
5.3.2. Compréhensibilité de la légende d'une illustration
La légende devrait redonner les points-clé de l'illustration. Il est préférable qu'une illustration 
légendée soit compréhensible en soi et autonome du texte (Aufdermauer et Hesse, 2010).
Les légendes des trente premières illustrations ont été analysées en donnant la notation -1 
pour des illustrations non-compréhensibles sans lecture du texte, et 1 pour des illustrations 
compréhensibles et autonomes du texte. La somme des points a été calculée.
5.3.3. Intra- et interdisciplinarité des exemples
Le plan d'étude du canton de Vaud (annexe 4) a dédié un chapitre entier à l'importance de 
l'approche interdisciplinaire. Il propose de pratiquer l'apprentissage d'une matière spécifique 
pour une branche sous l'angle interdisciplinaire. 
Des exemples en relation avec des questions chimiques, médicales ou liés aux faits 
historiques, géographiques ou physiques ont été classifiés en tant qu'interdisciplinaires. Des 
exemples qui ont été de nature purement biologique, ont été classés en tant 
qu'intradisciplinaires. Seuls des exemples illustrés ont été analysés. Les trente premiers 
exemples ont été analysés en donnant une notation 1 (pour intradisciplinaire) ou 2 (pour 
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interidisciplinaire). La somme des points a été divisée par le nombre total d'exemples 
analysés.
5.3.4. Relation entre exemple et élève 
Un point important pour la motivation de l'apprentissage est que l'élève peut construire une 
relation entre la matière à apprendre et l'expérience dans sa vie quotidienne.
Pingel (2010) souligne aussi l'importance de la considération des donnés locales: 
«The global approach must be complemented by a regional approach. Textbook authors have  
to be concrete, they have to give examples that relate to the students' own experiences...to  
meet regional needs, interests, priorities and realities» (p.14).   «The idea of regional or local  
adoption is receiving increasing support, particularly from teachers associations. It gives  
teachers more freedom to take their special needs into account» (p.29)
Johnsen (1993/2001) met l'accent sur l'expérience préalable de l'élève:
«The most important connection from the concept world of the text to that of the pupil was  
assumed to be the pupils' experience at the lower levels.»
La relation entre les exemples et le cadre quotidien d'un élève romand a été appréhendée sous 
deux angles: premièrement, il a été analysé si les exemples ont été tirés de la recherche 
académique (exemple académique valorisé par la notation 1) ou plutôt de la vie quotidienne 
(exemple populaire valorisé par la notation 2). Ce critère a été défini par moi-même sans 
appui scientifique. Il sera discuté dans le chapitre «Résultat et Discussion». La somme des 
points a été divisée par le nombre total d'exemples analysés. Deuxièmement, les exemples ont 
été qualifiés en tant qu'exemple local en relation avec la vie quotidienne d'un jeune romand 
(notation 2), ou sans relation directe avec l'environnement local d'un élève d'ici (notation 1). 
De nouveau, seuls des exemples illustrés ont été analysés. La somme des points a été divisée 
par le nombre total d'exemples analysés.
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Tableau 2 : Récapitulatif des critères d'analyses
Critères didactiques-pédagogiques Critères contenu-thématiques
1.1. Mots par phrase 2.1. Relation entre image et texte 
1.2. Mots étrangers/scientifiques 2.2. Image et légende compréhensible 
indépendamment du texte.
1.3. Volume générique permettant de repérer 
les concepts-clé et le contenu du chapitre
2.3. Intra- / interdisciplinarité des exemples
1.4. Logique de la structuration du chapitre 2.4. Exemple pratique / académique
1.5. Information de base / Information 
supplémentaire 
2.5. Exemple local/ global
1.6. Degrés de difficulté des exercices
6. Résultats et discussion
6.1.  Langage: longueur des phrases, emploi des mots scientifiques et 
étrangers
Le langage des deux livres en questions a été analysé au niveau de la quantité de mots par 
phrase et au niveau de la quantité de mots scientifiques et étrangers. Pour prendre en compte 
l'influence du langage et de la traduction, l'édition allemande et l'ancienne édition française du 
livre Biologie Heute SII ont été analysées et comparées avec l'édition française du livre 
Biologie de Campbell et Reece.
Une différence claire au niveau de la quantité de mots par phrase a été trouvée entre le livre 
américain Biologie de Campbell et Reece et Biologie Heute SII entdecken et l'ancienne édition 
française Biologie des molécules aux écosystèmes. Les phrases dans le livre Biologie Heute  
SII contiennent en moyenne 17 mots et sont nettement plus courtes que les phrases dans le 
livre Biologie qui contiennent en moyenne 27 mots (annexe 1). 
Cette différence ne s'explique pas par l'utilisation d'une language spécifique ou par le fait que 
le livre américain de Campbell et Reece a été traduit de l'anglais en français. Selon une 
citation des études de Pisa, la traduction d'un texte a pour effet de rallonger les phrases 
d'environ 15%. La différence de longueur des phrases entre Biologie Heute SII et le livre 
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américain Biologie se situe à plus de 50% et est donc bien plus prononcée. Pour démontrer 
l'effet mineur de la traduction, la longueur des phrases de la traduction française de l'ancienne 
édition de Biologie Heute SII, Biologie des molécules aux écosystèmes, a été parallèlement 
examiné. En effet, les phrases dans la traduction française sont plus longues, contenant en 
moyenne 21 mots. Pourtant, ce chiffre est encore bien au-dessous de la moyenne calculée 
dans la traduction française de Biologie de Campbell et Reece. 
Vu que les phrases du livre Biologie Heute SII et de sa traduction française sont plus courtes, 
la lecture et la compréhension du contenu du texte du livre allemand est bien plus facile que 
celle du livre américain Biologie.
L'intelligibilité d'un texte dépend aussi de la quantité de mots qui sont difficiles à comprendre, 
en l'occurrence des mots scientifiques ou étrangers. La quantité des mots scientifiques ou 
étrangers dans les premières trente phrases est plus importante dans le livre  Biologie de 
Campbell et Reece (44 en moyenne) comparé au livre Biologie Heute SII (22 en moyenne). 
Par contre si on met en relation le nombre de mots difficiles à comprendre avec la quantité de 
mots totale (et non pas de phrases) la différence n'est pas significative (annexe 1). Ceci parce 
que les phrases dans le livre américain de Campbell et Reece contiennent presque le double de 
mots/phrase.
Regroupant le résultat du comptage de mots par phrase et celui des mots scientifiques et 
étrangers, on peut déduire que la lecture du texte est plus difficile dans le livre américain 
Biologie de Campbell et Reece par rapport au livre allemand Biologie Heute SII d'Andreas 
Paul. Ceci vient du fait que la longueur des phrases est différente.
6.2.  Illustrations: relation avec le texte et compréhensibilité
Dans les deux livres les illustrations ne sont pas qu'un prétexte. Au contraire, elles 
accompagnent ou ajoutent de la valeur informative au texte. Pourtant, la relation entre texte et 
illustrations se présente différemment dans les deux ouvrages. Dans Biologie de Campbell et 
Reece les illustrations peuvent être facilement comprises par l'étude de leur légende. Elles se 
suffisent à elles-mêmes et se comprennent indépendamment de la lecture du texte. Aussi, bien 
souvent, elles contiennent plus d'informations que ce qui se trouve dans le texte. Le texte fait 
Doris Bachmann Septembre 2011 17/43
toujours référence au thème de l'illustration, mais souvent c'est l'illustration et sa légende qui 
donnent les informations et les explications détaillées pour permettre de comprendre le thème 
traité. Chaque illustration est mentionnée dans le texte par son numéro écrit en gras, ce qui 
renforce le lien entre les deux.
Par contre, les illustrations dans Biologie Heute SII représentent souvent une information 
donnée dans le texte et ajoutent à peine une information supplémentaire au texte. 
Les illustrations ne se comprennent pas facilement par elles-mêmes parce que la légende est 
plutôt un titre et contient rarement une explication détaillée de ce qui est montré. De ce fait, 
pour comprendre une illustration, il n'est souvent pas suffisant d'étudier la figure et la légende: 
il faut lire le texte accompagnant l'illustration. Il n'y pas de mise en évidence du texte qui 
accompagne l'illustration, mais le texte explicatif se trouve normalement sur la même page et 
c'est au lecteur de le retrouver. La différence de la compréhensibilité des illustrations est plus 
marquée dans les chapitres sur l'écologie et sur la génétique que dans le chapitre sur 
l'évolution
6.3.  Interdisciplinarité des exemples 
Pour savoir à quel point les deux livres répondent à l'exigence d'une approche 
interdisciplinaire telle que formulée dans le plan d'étude du canton de Vaud, les exemples 
illustrés ont été analysés par rapport a leur nature intra- ou inter-disciplinarité. Pour rappel, la 
valeur 1 a été donnée à des exemples qui contenaient des informations purement 
intradisciplinaires, la valeur 2 a été donnée à des exemples qui contenaient des explications 
liées à d'autres disciplines que la biologie (exemple interdisciplinaire)
Dans les deux livres, la majorité des exemples illustrés sont de nature intradisciplinaire et 
n'abordent que des notions liées à la biologie. Dans le chapitre de la génétique, quasi tous les 
exemples illustrés sont de nature intradisciplinaire. Les chapitres sur l'écologie et sur 
l'évolution proposent quelques exemples contenant des informations relatives à d'autres 
disciplines. Ceci vient du fait que la théorie de l'évolution ainsi que l'écologie se basent 
souvent sur des donnés historiques ou géographiques.
6.4.  Exemples se référant au contexte des élèves suisses romands
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Pour qu'un élève soit motivé à étudier un livre, il lui faut non seulement comprendre le texte 
et les illustrations, mais aussi trouver un lien avec ses connaissances préalables et son 
expérience en tant que citoyen de Suisse romande. Des exemples qui sont liés à la vie 
quotidienne de l'élève vont plus facilement attirer son attention et son intérêt que des 
exemples qui sont purement traités par la recherche académique. J'ai essayé de classer les 
exemples illustrés en tant qu'exemples se référant à la vie quotidienne d'un élève romand 
(valorisé par 2), ou académique (valorisé par 1). Pour une partie des exemples, cette 
classification n'a pas pu être réalisée (sans valeur). Les deux livres présentent un mélange 
entre des exemples liés à la vie quotidienne et des exemples plutôt académiques, avec une 
légère majorité relatifs à la vie quotidienne (annexe 2). 
En répétant l'analyse je me suis rendu compte qu'elle était très subjective. Pour expliquer les 
règles de Mendel, Biologie Heute SII utilise l'exemple de la drosophile, ce que j'ai classé en 
tant qu'exemple académique. Le livre Biologie de Campbell et Reece propose l'exemple 
classique de la fleur de petit pois, ce que j'ai classé en tant qu'exemple relié à la vie 
quotidienne. Dans Biologie Heute SII neuf illustrations ont abordé ce thème, ce qui explique 
la différence nette entre les deux livres concernant la popularité des exemples. 
Rétrospectivement, je dois avouer que cette différence est le résultat d'une classification 
subjective et non d'une analyse objective.
Un deuxième critère pour qualifier la relation entre exemple et élève romand a été le rapport 
aux question sociales et culturelles. Des exemples liés à la culture suisse romande ont été 
valorisés par 2, les exemples représentant des donnés globales ou d'autres cultures ont été 
valorisés par 1.
Dans les deux livres, la majorité des exemples sont liés à la culture suisse romande, à 
l'exception de la partie sur l'écologie (annexe 2). Dans ce chapitre, les exemples illustrés dans 
Biologie Heute SII ont démontrés bien plus souvent un lien direct avec les donnés de Suisse 
romande comparé à ceux de Biologie de Campbell et Reece. De ce fait, dans ce chapitre, 
l'élève romand peut faire plus facilement un lien direct entre les exemples illustrés et son 
environnement local. Par exemple, pour montrer la relation entre l'écologie évolutive et les 
facteurs abiotiques, le livre Biologie de Campbell et Reece mentionne la distribution des 
kangourous roux en Australie. Cet exemple ne favorise pas l'établissement d'un lien entre la 
théorie et les questions environnementales qui se posent pour un élève romand. Pour 
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expliquer ce même phénomène, le livre allemand Biologie Heute SII montre la distribution 
des variétés de renards. Vu que le renard appartient à notre environnement, l'élève romand 
peut retrouver des réflexions qui le concernent directement et faire un lien avec son 
environnement immédiat. De ce fait, l'exemple du renard attirent plus facilement l'intérêt 
personnel d'un élève d'ici, ce qui est favorable à sa motivation et à son apprentissage.
À ce point, je veux attirer l'attention sur un exemple d'«Exkurs» remarquable, donné comme 
information supplémentaire dans le livre allemand Biologie Heute SII. C'est l'exemple du 
socio-darwinisme qui se trouve dans le chapitre de l'évolution. Cet exemple discute de la 
liaison historique de la récupération déviante de la théorie de l'évolution par le régime d'Hitler 
pour donner un fondement «scientifique» à sa politique sociale. C'est un exemple qui se 
trouve typiquement dans un livre allemand ou européen, car il participe à un chapitre 
important dans l'histoire du continent. D'une part, l'élève romand retrouve des notions 
historiques connues ce qui facilite l'apprentissage et l'accroche au sujet du socio-darwinisme, 
car il trouve un lien avec ses connaissances préalables. D'autre part il peut relier cet exemple à 
sa personne en tant que citoyen européen, ce qui fait qu'il peut montrer plus facilement de 
l'intérêt pour le sujet et serait motivé dans son apprentissage. Cet exemple montre aussi bien 
l'aspect de l'interdisciplinarité en traitant une question de biologie sous un angle historique. 
L'exemple aide à la fois de différencier la théorie de Darwin et à illustrer l'histoire de la 
méthodologie politique du Troisième Reich.
Il est intéressant de noter que le socio-darwinisme a eu une influence importante dans la 
création de matériel pédagogique, spécialement en Europe. Depuis il y a une grande volonté 
de créer du matériel pédagogique qui est politiquement neutre (Pingel 2010).
Dans le chapitre de la génétique, les deux livres utilisent des exemples habituels pour 
développer la thématique de la génétique classique (Biologie Heute SII se sert de l'exemple de 
la mouche de la drosophile, Biologie de Campbell et Reece se base sur les expériences de 
Mendel avec les fleurs et les petits-pois. Personnellement, j'aurais aimé trouver des exemples 
bien plus stimulants pour mieux attirer l'intérêt des élèves à la thématique. Pour expliquer les 
théories de la génétique, les deux livres auraient pu prendre en compte des questions proches 
de la vie quotidienne d'un élève, comme par exemple l'hérédité de la forme de l'oreille, de 
l'implantation des cheveux ou encore  la couleur et le dessin du pelage du chat, ce qui peut 
être observé par l'élève. Ces exemples sont mentionnés dans le livre Biologie de Campbell et 
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Reece, mais uniquement à la fin du chapitre et paraissent plus comme des exemples 
d'approfondissement.
6.5.  Structuration des chapitres: repérage du contenu, logique du chapitre 
et possibilité de différenciation
6.5.1.  Biologie Heute SII: structuration du contenu
Dans le chapitre Écologie il suffit de lire deux pages pour repérer les notions théoriques qui 
seront abordées dans le chapitre. La première page définit les nouveaux termes à retenir et la 
deuxième explique un concept principal de l'écologie, le potentiel écologique.
Les définitions et le concept principal du sujet décrits dans ces deux premières pages 
permettent de comprendre les titres suivants et la logique du chapitre. En ne lisant que les 
titres et en survolant les illustrations, on peut repérer rapidement le contenu du chapitre.
Structure du chapitre Écologie
Remarque : écriture en italique correspond à une explication personnelle et ne fait pas partie  
du titre
Les organismes et leur environnement
Des exemples de biotopes et la définition des facteurs déterminant un écosystème 
(abiotiques et biologiques)
Potentiel écologique (explication de la dépendance des organismes aux facteurs)
Facteur température / - eau / - lumière (facteurs abiotiques)




Coopération entre les espèces
Populations (facteurs biotiques)
Accroissement, différentes stratégies, population humaine
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Régulation de la taille des populations
Écosystème (exemple de la dépendance des organismes)
Relation trophique
Cycles biogéochimiques et flux d'énergie
Écosystème forestier / - lacustre / - marine
Évolution des écosystèmes
Environnement : menaces et protections (influence humaine sur les écosystèmes)
Menaces sur le sol / - les eaux
Traitement des eaux usées
Menaces sur l'air
Protection de l'environnement
Une aide théorique est donnée dans les deux pages de résumé à la fin du chapitre. Ce résumé 
explique les termes scientifiques d'une façon assez théorique, malgré la présence de deux 
illustrations. Ce résumé est en soi compréhensible, car les termes scientifiques sont expliqués. 
Néanmoins, la lecture seule ne permet pas de repérer le contenu du chapitre, il explique plutôt 
les mots scientifiques décrivant les concepts clé.
Le chapitre contient environ 45 pages d'informations de base qui sont émaillées d'une dizaine 
d'exemples approfondis (titré soit par «Exkurs» ou par «Praktikum»), chacun d'une page, soit 
au total un quart du chapitre. Les exemples donnés dans ces «Exkurs» et «Praktikum» ne sont 
pas nécessaires pour comprendre la théorie des concepts-clé, mais apportent plutôt des 
informations supplémentaires qui seront intéressantes à traiter en tant qu'approfondissement 
s'il y a plus du temps à disposition. Cette présentation différenciée permet de créer des cours 
distincts pour des élèves en option spécifique de biologie. De plus, l'apprentissage à différents 
niveaux est favorisé grâce aux exercices proposés à la fin du chapitre. Chacune des questions 
est divisée en sous-question dont la réponse demande une compréhension variée de la 
matière. J'écris explicitement variée et non pas d'un degré progressif, parce que les 
compétences associées contrôlées par les exercices sont de différentes natures. Par exemple, 
elles font appel à la capacité de comparaison et d'analyse des données, à leur interprétation, à 
la pure répétition et à l'identification des notions mentionnées dans le texte, ou encore à 
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l'interprétation, à l'analyse mathématique et l'interdisciplinarité, ainsi qu'à la réflexion critique 
et à l'argumentation scientifique.
Dans le chapitre de l'évolution, les concepts-clé et le contenu peuvent être repérés en lisant 
les titres et le résumé à la fin du chapitre. Les deux premières pages donnent le contexte 
historique du développement de différentes théories de l'évolution. Ces deux pages 
d'introduction ne sont pas indispensables à la compréhension des concepts-clé de la biologie 
de l'évolution. La thématique est répartie en trois parties qui font référence aux objectifs visés: 
premièrement les preuves de différents aspects de la théorie de l'évolution comme l'élevage, la 
paléontologie, la morphologie, la biologie moléculaire et la biogéographie. Deuxièmement, 
les mécanismes de l'évolution sont présentés, soit la variation génétique et la sélection 
naturelle. Finalement, l'évolution chimique, cellulaire, d'organismes et de l'homme sont 
exposées.
De nouveau, la différenciation de la présentation du texte de base et des exemples d'«Exkurs» 
permettent la distinction entre l'information de base et l'approfondissement. Environ 20% du 
chapitre est présenté sous forme d' «Exkurs» (12 exemples d'une page sur un total de 62 
pages).
La différenciation entre texte de base et d«Exkurs» ne permet pas forcément de distinguer 
entre matière de base à enseigner à tous les élèves et matière d'approfondissement qui ferait 
plutôt partie d'un support de cours pour des élèves en option spécifique de biologie. Ceci 
parce que l'information de base reste parfois trop théorique et un exemple d' «Exkurs» est une 
aide pour tous les élèves à comprendre la théorie. Par exemple l' «Exkurs» sur l'évolution des 
chevaux (p. 412) illustre bien l'impulsion de l'évolution par la force de l'adaptation. Il permet 
de présenter la thématique d'une façon compréhensible. De plus, le cheval est un animal bien 
connu et apprécié par une bonne partie des élèves et attire facilement leur intérêt des élèves ce 
qui facilite la compréhension de ce sujet..
Dans le chapitre de la génétique, et de manière analogue au chapitre sur l'écologie, les 
concepts-clé peuvent être repérés en lisant la première page d'introduction, les titres et le 
résumé à la fin du chapitre. La thématique est répartie en quatre grands sous-chapitres qui 
sont présentés dans l'introduction: la division cellulaire, la génétique classique, la génétique 
moléculaire, bactérienne et virale, et la génétique humaine. 
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En lisant l'introduction, en survolant les titres des sous-chapitres et en étudiant les illustrations 
on peut repérer rapidement le contenu du chapitre. Le résumé de deux pages à la fin du 
chapitre est probablement difficile à comprendre pour un élève qui n'a pas travaillé la matière 
auparavant. Il est en effet très condensé et les concepts-clé et les termes scientifiques sont 
mentionnés, mais pas expliqués.
La thématique de la génétique représente un sujet clé pour la compréhension de la biologie. 
Chaque année les élèves, soit en discipline fondamentale, soit en option spécifique, abordent 
l'un ou l'autre aspect de la génétique (voire plan d'étude du canton de Vaud annexe 4). Dans 
Biologie Heute SII, l'importance de la compréhension de ce chapitre est soulignée par une 
multitude d'exercices qui se trouvent non seulement à la fin du chapitre, mais aussi après 
chaque sous-chapitre. Les exercices visent surtout l'application et l'entraînement des lois 
génétiques traitées dans le texte auparavant.
De nouveau il y a une répartition entre l'information de base et l'approfondissement. Environ 
20% du chapitre est présenté sous forme d'«Exkurs» ou de «Praktikum». Ces suppléments 
traitent généralement des sujet particuliers qui font plutôt partie d'un support de cours pour 
des élèves en option spécifique de biologie.
Le chapitre de l'immunologie est un ajout récent et ne comporte que quinze pages. Dans 
l'ancienne édition, l'immunologie faisait partie du chapitre sur la génétique.
Même qu'il s'agit d'un petit chapitre au niveau du volume, il est plus difficile de trouver le fil 
rouge du contenu. Il manque une structure claire comme elle a été trouvée dans les autres 
chapitres décrits ci-dessus. Premièrement, il n'y a pas d'introduction qui décrit les concepts-
clé, par exemple «protection de notre corps grâce à un système inné et à un système 
adaptatif...». En plus, il n'y a pas de répartition entre information de base et 
approfondissement tel qu'on peut le trouver dans le chapitre sur l'écologie ou celui sur la 
génétique, et qui sont écrits sous forme d'«Exkurs». Ici, il y a deux sous-chapitres principaux, 
dont le deuxième est réparti en dix sous-chapitres qui ressemblent plutôt à un répertoire de 
sujets sans répartition du contenu. De plus, l'explication des illustrations est bien souvent sur 
une autre page que l'illustration elle-même, ce qui rend leur compréhension encore plus 
difficile vu que les légendes sont généralement très brèves et bien souvent insuffisantes (voir 
par exemple  l'illustration 205.1 qui mentionne l'expression «Fresszellen» dont l'explication se 
trouve à la page 204 «Leukocyte = Fresszellen»).
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Une structure plus claire pourrait être atteinte par une répartition plus prononcée entre 
l'information de base et l'approfondissement. Par exemple le chapitre sur la «Mémoire 
immunologique» (illustration 214.1) aurait pu être présenté sous forme d'un 
approfondissement («Exkurs») et inclus dans le chapitre 2.1. sur les «Antigènes et anticorps». 
Ainsi la discussion des classes d'anticorps (illustration 207.1), des allergies et des maladies 
auto-immunes (sous-chapitre 2.7) aurait pu être présentée sous forme d' «Exkurs». Le dernier 
sous-chapitre 2.9 décrit la production des anticorps monoclonaux et la protection par 
immunisation. Ces deux thèmes auraient dû être discutés séparément en différents chapitres. 
De nouveau, la production des anticorps monoclonaux serait un sujet d'approfondissement 
exemplaire qu'on aurait pu inclure dans le chapitre 2.2 «Spécificité des anticorps».
Conclusion sur la structuration du livre de Biologie Heute SII : pour prendre connaissance 
des mots scientifiques clés, les concepts-clé et le contenu d'un chapitre, il suffit de lire la/les 
premières pages d'introduction, survoler les titres suivants et le résumé à la fin du chapitre. En 
général, le contenu est reparti en trois ou quatre sous-chapitres. Une vingtaine de pour-cent du 
volume est indiquée comme «information d'approfondissement», ce qui allège la lecture du 
texte et facilite la compréhension de l'information de base. Cette structure (peu de sous-
chapitres et informations de base versus d'approfondissement) permet d'avoir rapidement une 
vue globale de la thématique. L'apprentissage à différents niveaux cognitifs est rendu possible 
grâce à des exemples d'approfondissement mis en évidence et aux exercices qui ne font pas 
seulement appel à la mémorisation mais bien souvent à l'application, à l'analyse et à 
l'interprétation des notions traitées.
6.5.2.  Biologie de Campbell et Reece : structuration du contenu
Le thème de l'écologie est abordé en cinq sous-chapitres, un chapitre (introduction, 
comportement et trois exemples d'écosystèmes et de la protection d'écosystèmes. Chaque 
sous-chapitre commence par la citation des concepts-clé et finit par un résumé de ces 
concepts-clé d'une demi page en tout. En ne lisant que les concepts-clé et les résumés, il n'est 
pas possible de comprendre ces concepts-clé et retrouver le contenu du chapitre. La difficulté 
de la compréhension des concepts-clé vient du fait que le texte qui les introduit contient déjà 
des termes scientifiques non expliqués. Par exemple, le premier concept-clé du chapitre 
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L'écologie des populations (52.1) est le suivant: 
«Des processus biologiques dynamiques influent sur la densité et la dispersion des  
populations de même que sur la démographie». 
L'expression «processus biologiques dynamiques » n'est pas définie ou expliquée dans la suite 
du texte. Il n'y a qu'un paragraphe sur la dynamique des populations (p.1234, paragraphe 2), 
mais celui-ci fait appel au résultat des processus biologiques dynamiques sans en être un. Il 
n'explique pas les causes de la dynamique, mais donne juste un exemple d'une variation de 
population. Les processus causent la variation de la population, la dynamique décrit la 
variation de la population.
Pour avoir une vue d'ensemble du contenu et comprendre les concepts-clé, il faut survoler les 
intitulés, les premiers paragraphes, les définitions des mots-clé écrits en gras et étudier les 
illustrations. L'écriture des termes scientifiques clés en gras et le côté explicite des 
illustrations facilitent fortement la compréhension du contenu. Les illustrations sont 
intelligibles, sans lire le texte de base, simplement en étudiant les légendes qui sont détaillées 
et complètes.
Une autre difficulté pour repérer le contenu vient du fait que le texte est subdivisé en sous-
chapitres jusqu'à quatre degrés (voir exemple ci-dessous), ce qui augmente le risque de se 
perdre. On oublie facilement le sujet du sous-chapitre auquel le texte d'un sous-sous-sous-
chapitre appartient.
Exemple d'une subdivision d'un chapitre
Remarque: chiffres et textes écrits en italique sont des remarques personnelles et ne font pas  
partie du titre écrit dans le livre. Les titres d'un différent degré se distinguent soit par la  
grandeur, par la couleur ou par l'orientation (normal ou italique) des caractères.
Chapitre 50 L'écologie et la biosphère : introduction
50.2 Sous-chapitre : Concept 50.2 Les interactions des organismes entre eux 
et avec leur milieu limitent la distribution des espèces
50.2.5 Titre : Le climat
50.2.5.2 Titre : Les facteurs régionaux, locaux et saisonniers agissant sur le climat
50.2.5.2.1 Titre : Les étendues d'eau
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La construction du premier sous-chapitre sur l'écologie me parait logique. Après une 
introduction aux questions importantes, il décrit les facteurs principaux déterminant un 
écosystème et donne des illustrations des différents écosystèmes planétaires (les biomes). 
Quelques concepts et facteurs-clé ainsi que des écosystèmes et des questions 
environnementales sont développés séparément en détail dans les sous-chapitres suivants.
Même s'il y a une logique dans le traitement du sujet et des concepts-clé, il m'était difficile de 
distinguer entre une information de base et un approfondissement de la thématique. Tout 
semble être important. C'est à l'enseignant de choisir quel terme scientifique et exemple il 
souhaite développer en détail. Prenons par exemple la partie «L'écologie et la biosphère,  
introduction»: à la pages 27:, deux sous-chapitres («L'écologie et la biologie de l'évolution», 
«L'écologie et les questions environnementales») et une illustration panoramique (Panorama 
50.10 «Les régimes climatiques à l'échelle planétaire») pourraient être classés comme 
informations d'approfondissement, en tout trois pages. Évidemment, ce choix est très 
subjectif.
De même, il n'y avait pas une gradation de la difficulté dans le questionnement qui a été mis à 
la fin de chaque sous-chapitre dans la partie «vérification des connaissances». 
L'autoévaluation a été constituée d'un questionnaire à choix multiples ou d'une question qui 
s'est limitée à l'identification et à la répétition des notions mentionnées dans le texte.
En conclusion: pour connaître le contenu de ce chapitre, il faut lire les concepts-clé décrits au 
début de chacun des quatre sous chapitres (en excluant le chapitre sur le comportement), 
survoler les titres et les premiers paragraphes de chaque sous-chapitre, discerner les 
explications des mots scientifiques marqués en gras et étudier les illustrations. C'est au lecteur 
de définir et de faire la distinction entre l'information de base et l'approfondissement. Ainsi on 
ne peut pas attribuer une gradation de la difficulté aux questions de répétition, ni aux 
exercices.
Le chapitre de l'évolution est constitué de quatre sous-chapitres. Le premier traite de la 
théorie de Darwin et donne des exemples de sélection naturelle. Il démontre aussi les 
justifications de la théorie de la sélection naturelle comme l'élevage, la morphologie, la 
génétique, la paléontologie et la biogéographie. Les trois concepts-clé décrits au début de ce 
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premier sous-chapitre sont bien compréhensibles. Néanmoins, la description des justifications 
de la théorie de la sélection naturelle peut simplement être repérée en survolant les 
illustrations.
Les deux sous-chapitres qui suivent décrivent le rôle et les conséquences de la variation 
génétique et de la reproduction dans la sélection naturelle et dans l'évolution. Le dernier sous-
chapitre explique la systématique phylogénétique en reprenant les arguments justificatifs de 
l'évolution traités dans le premier sous-chapitre, notamment les données de la paléontologie, 
de la morphologie et de la génétique.
De nouveau, il était difficile d'avoir une vue globale sur le contenu des sous-chapitres. Les 
titres des sous-chapitres ne sont pas révélateurs. Voir les deux titres :
Sous-chapitre 22 La descendance avec modification : l'évolution selon Darwin
Sous-chapitre 23 L'évolution des populations
Sous-chapitre 24 L'origine des espèces
Les trois titres donnent des associations similaires au niveau du contenu thématique.
Les concepts-clé sont pertinents et compréhensibles en soi, mais ils ne révèlent pas le 
contenu. Par exemple dans le chapitre 22 l'un des concepts-clé est le suivant :
22.3. La théorie de Darwin explique un large éventail d'observations.
Pour connaître le contenu du chapitre, il faut lire les concepts-clé, survoler les titres et la 
description des mots-clé en gras et étudier les illustrations.
Pour comparer, je fais référence au livre Biologie Heute SII. Dans le livre allemand, les 
observations qui expliquent la théorie de Darwin sont explicitement nommées dans les sous-
titres, comme par exemple «Justification moléculaire», «Justification géographique», etc.
En lisant les concepts-clé, on pourrait transférer une partie du contenu d'un sous-chapitre à 
l'autre. Par exemple, dans le sous chapitre 22 «La descendance avec modification : l'évolution 
selon Darwin», il y a les concepts-clé suivants. 
22.1 La génétique des populations permet d'étudier l'évolution
22.2 Les mutations et les recombinaisons produisent la variation génétique qui rend  
possible l'évolution
22.3. La sélection naturelle, la dérive génétique et le flux génétique peuvent altérer  
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la composition génétique d'une population
22.4. La sélection naturelle est le principal mécanisme de l'évolution adaptative
Remarque: Ceux marqués en italique peuvent aussi bien faire partie du sous chapitre 23 
«L'évolution des populations»
L'aspect génétique sur l'évolution des espèces est repris dans chacun des quatre sous-
chapitres: dans le sous-chapitre 22 comme exemple justificatif, dans le sous-chapitre 23 pour 
montrer le flux génétique dans la sélection naturelle au niveau des gènes; dans le sous-
chapitre 24 pour montrer la conséquence phénotypique du flux génétique dans la sélection 
naturelle, et dans le sous-chapitre 25 comme argument dans la détermination des liens 
évolutifs, la systématique. D'une part, le traitement de l'aspect génétique dans tous les sous-
chapitres souligne son importance dans le processus de l'évolution. D'autre part, la subdivision 
de cet aspect dans le processus d'évolution risque d'occulter la vue d'ensemble.
Comme dans le chapitre sur l'écologie il n'y a pas de distinction entre information de base et 
approfondissement, ni de degrés de difficulté dans les questions de répétition et les exercices.
Le chapitre de la génétique est constitué de neuf sous-chapitres. Le premier se concentre sur 
la division cellulaire sexuée, la méiose (la mitose est abordée dans la partie  préalable sur la 
thématique de la cellule). Les deux sous-chapitres suivants abordent la génétique classique 
(Mendel et l'hérédité de chromosomes), suivi par des chapitres sur la génétique moléculaire, 
la biotechnologie et la génétique du développement embryonnaire. La logique de cette suite 
de sous-chapitres n'est pas explicite et ne correspond pas forcément à l'ordre des cours 
enseignés au gymnase. Par exemple, au gymnase du Bugnon à Lausanne, l'étude de la méiose 
est suivie par la génétique du développement embryonnaire. 
Les concepts-clé figurant comme sous-titre sont parfois peu compréhensibles et peu 
révélateurs, parfois même déroutants concernant le contenu. Par exemple, dans le chapitre 15, 
le dernier concept-clé est le suivant:
Concept 15.5. Certains modes de transmission héréditaires sont des exceptions à la théorie  
chromosomique classique. 
En étudiant ce concept, on ne peut pas déduire que ce sous-chapitre traite la thématique de 
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l'hérédité des organelles (mitochondrie et chloroplaste) à travers des gamètes femelles et ses 
conséquences. Ce concept-clé fait plutôt allusion à des anomalies du mécanisme d'hérédité et 
des maladies génétiques.
Un deuxième exemple d'un concept-clé plutôt erroné est le suivant:
Concept 13.1. Les gènes des parents sont transmis à leurs enfants par l'intermédiaire des  
chromosomes. En lisant la première partie de ce concept-clé on attendrait comme réponse un 
mécanisme et non pas un mot qui décrit un endroit de la cellule, une localité.
Pareillement aux chapitres discutés ci-dessus, il n'y a pas de distinction entre l'information de 
base et l'approfondissement.
6.5.3.  Conclusion de la structuration de Biologie de Campbell et Reece et 
comparaison avec Biologie Heute SII
Pour comprendre les concepts et les mots-clé du sujet traité dans Biologie de Campbell et 
Reece, il ne suffit pas de lire une page d'introduction et de survoler les titres comme c'est le 
cas dans Biologie Heute SII. En général, il faut survoler tout le premier sous-chapitre qui 
introduit le thème, lire les définitions des mots-clé écrits en gras et étudier les illustrations. En 
conclusion, il faut lire nettement plus de pages.
Dans Biologie de Campbell et Reece les titres des sous-chapitres sont écrits sous la forme de 
phrases présentant le concept-clé. Contrairement au Biologie Heute SII, les intitulés des 
concepts-clé ne permettent pas de connaître le contenu du chapitre. Ainsi, à la fin de chaque 
sous-chapitre, se trouve un résumé d'une ou deux phrases par concept-clé. Ces résumés 
n'expliquent pas les concepts-clé ni en révèlent le contenu; ils servent plutôt d'introduction 
aux concepts-clé. 
Il n'y a pas de distinction entre information de base et approfondissement comme on les 
trouve dans Biologie Heute SII. De plus, les exercices proposés à la fin de chaque chapitre 
sont formulés sous forme de QCM. Ils font surtout appel à la mémorisation et ne demandent 
pas d'application des théories pour une analyse et une évaluation critique des données comme 
cela est proposé entre autre dans Biologie Heute SII. Pour ces raisons, le livre Biologie de 
Campbell et Reece ne facilite pas la différenciation dans l'apprentissage des élèves en 
discipline fondamentale et en option spécifique de biologie. Celle-ci doit être donnée par 
l'enseignant selon son choix de la quantité de matière à enseigner.
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7.  Conclusion
Les deux livres montrent des forces et des faiblesses au niveau de leur utilisation en tant que 
moyen d'enseignement pour des gymnasiens romands.
⁃ La lisibilité du texte dans Biologie Heute SII entdecken est nettement supérieure au 
texte du livre américain Biologie de Campbell et Reece
⁃ L'information de base et l'information d'approfondissement sont clairement marquées 
dans Biologie Heute SII, ce qui facilite l'utilisation différenciée pour des élèves 
en discipline fondamentale ou bien en option spécifique de biologie. De plus, 
les exercices proposés dans Biologie Heute SII favorisent un apprentissage à 
différents niveaux cognitifs tandis que ceux proposés par Campbell et Reece 
ne sont que simple répétition de ce qui est mentionné dans le texte.
⁃ Les illustrations dans le livre Biologie de Campbell et Reece se comprennent 
facilement et entièrement en étudiant l'illustration et en lisant la légende. Au 
contraire, les illustrations de Biologie Heute SII ne sont compréhensibles qu'en 
lisant le texte principal, car la légende n'est pas suffisante pour comprendre les 
points-clé.
⁃ Le chapitre sur l'écologie dans Biologie Heute SII utilise des exemples bien plus 
pertinents pour nos élèves romands par rapport aux exemples correspondants 
dans le livre américain Biologie.
⁃ La structuration des chapitres Biologie Heute SII est plus simple et révèle mieux ses 
contenus par rapport au livre Biologie de Campbell et Reece. Biologie Heute  
SII utilise des titres qui décrivent le contenu-thématique tandis que Campbell et 
Reece présentent les sous-chapitres sous forme de phrases introduisant les 
concepts-clé et qui sont bien souvent difficiles à comprendre. Aussi il y a une 
grande différence de volume par chapitre (voir tableau 3), ce qui exige du 
lecteur à survoler plus de pages pour comprendre de quoi on parle.
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Tableau 3 : Nombre de pages par chapitre
Biologie Heute SII Biologie de Campbell Reece
Écologie 60 130 (160-30)
Évolution 75 (70+5) 235 (60+175)
Génétique 85 (60+25) 190
L'objectif de ce travail était d'analyser les deux ouvrages par rapport à leur utilité didactique, 
par exemple la lisibilité des phrases, leur contenu-thématique et la pertinence des exemples 
pour nos élèves ici en Suisse romande. L'utilité d'un livre pour soutenir l'apprentissage des 
élèves est définie par une diversité de facteurs. Johnsen les décrit ainsi:
A richly illustrated text written in an easily accessible style is not necessarily motivating,  
informative, skill-promoting or easy to remember, and thereby automatically effective as an 
educational tool....However, factors such as volume, arrangement, information-density and 
the text- picture correlation are also relevant to the question of effectiveness (Johnsen, 
1993/2001).
Le livre allemand Biologie Heute SII entdecken se présente comme un moyen didactique bien 
compréhensible grâce à de courtes phrases et à une séparation claire entre information de base 
et d'approfondissement. Par contre au niveau du contenu thématique, j'ai constaté que la 
plupart des illustrations manquent d'une légende explicative. Le livre Biologie de Campbell et 
Reece est moins adapté en tant que moyen didactique pour des gymnasiens. La majorité des 
phrases sont longues, ce qui rend difficile la compréhension du contenu du texte. En plus, la 
présentation de la thématique sous forme de concepts-clé et la structure du texte demandent 
souvent trop de connaissances préalables pour comprendre le contenu du chapitre. Par contre, 
la grande force du livre américain Biologie tient à la présentation de ses illustrations. Celles-ci 
sont en soi bien compréhensibles grâce aux légendes extensives. Néanmoins, les exemples 
illustrés manquent quelquefois de pertinence pour nos élèves romand, principalement les 
exemples illustrés du chapitre sur l'écologie, qui ne sont pas en lien avec les données locales 
et l'expérience de la vie quotidienne de nos élèves.
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Annexe 1
Analyse du texte: nombre de mots totaux et scientifiques par phrase
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Annexe 2
Analyse des exemples illustrés
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Annexe 3
Chiffres récapitulatifs de l'analyse des illustrations et du texte de l'annexe 2
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Annexe 4
Plan d'étude du canton de Vaud
Tiré du document du Département de la formation de la jeunesse et de la culture, Direction générale de 
l’enseignement post-obligatoire (DGEP)
Ecole de maturité. Année scolaire 2010-2011: Répartition horaire des disciplines, Plan d’études, Liste des 
examens écrits et oraux.
Rappel des objectifs généraux des études conduisant à la maturité
Art. 5 Objectifs des études
1 Le but des écoles de maturité est, dans la perspective d’une formation permanente, d’offrir à leurs élèves la 
possibilité d’acquérir de solides connaissances fondamentales adaptées au niveau secondaire et de promouvoir 
un esprit d’ouverture et un jugement indépendant. Ces écoles privilégient une formation générale équilibrée et 
cohérente qui confère aux élèves la maturité requise pour entreprendre des études supérieures et les prépare à une 
activité exigeante dans la société actuelle, en évitant la spécialisation ou l’anticipation de connaissances ou 
d’aptitudes professionnelles. Ces écoles développent simultanément l’intelligence, la volonté, la sensibilité 
éthique et esthétique ainsi que les aptitudes physiques de leurs élèves.
2 Les élèves seront capables d’acquérir un savoir nouveau, de développer leur curiosité, leur imagination, 
leur faculté de communication ainsi que de travailler seuls et en groupe. Ils exerceront le raisonnement logique et 
l’abstraction, mais aussi la pensée intuitive, analogique et contextuelle. Ils se familiariseront ainsi avec la 
méthodologie scientifique.
3 Les élèves maîtriseront une langue nationale et acquerront de bonnes connaissances dans d’autres langues 
nationales ou étrangères. Ils seront capables de s’exprimer avec clarté, précision et sensibilité et apprendront à 
découvrir les richesses et les particularités des cultures dont chaque langue est le vecteur.
4 Les élèves seront aptes à se situer dans le monde actuel, technique, social et culturel où ils vivent, dans ses 
dimensions suisses et internationales, actuelles et historiques. Ils se préparent à y exercer leur responsabilité à 
l’égard d’eux-mêmes, d’autrui, de la société et de la nature.
Objectifs généraux pour les trois disciplines de la science expérimentale en discipline fondamentale
• Développer la curiosité et l’intérêt scientifiques.
• Acquérir les connaissances élémentaires d’une culture générale en sciences.
• Etudier l’évolution historique de l’explication de quelques processus naturels et prendre conscience des limites 
des théories scientifiques.
• Apprendre à structurer sa pensée et à conduire des raisonnements rigoureux et logiques.
• Contribuer à une éducation aux relations avec l’environnement.
• Aider l’élève dans la recherche d’un sens à sa vie. Introduire des références scientifiques dans l’appréhension 
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des événements du quotidien.
• Apprendre à travailler en équipe.
Savoir-faire communs aux trois disciplines
• A partir de l’observation d’un phénomène:
– Apprendre à énoncer des hypothèses.
– Vérifier ou infirmer ces hypothèses à l’aide de nouvelles observations.
– Utiliser pour cela la méthode expérimentale.
– Etre capable d’imaginer un modèle, d’abord qualitatif – et dans certains cas quantitatif pour expliquer le 
phénomène.
– Savoir utiliser ce modèle pour prévoir les comportements voisins.
• Savoir rechercher des informations, poser des questions, utiliser une bibliothèque, exploiter l’outil 
informatique.
• Etre capable de juger de la qualité et de l’objectivité d’une publication.
• Apprendre à utiliser divers appareils de mesure et à conduire une expérience.
• Savoir appliquer les mathématiques au traitement quantitatif de situations données.
Relations interdisciplinaires
Pratiquement tous les sujets traités se prêtent à des relations interdisciplinaires.
Par exemple:
– L’énergie: physique, biologie, chimie, économie, géographie, histoire.
– La génétique: biologie, chimie, histoire, philosophie, économie.
– L’écologie: biologie, chimie, géographie, physique, droit, économie.
– Le système nerveux et hormonal: biologie, chimie, physique, musique, arts visuels, psychologie.
– Les réactions nucléaires: physique, chimie, biologie, histoire, économie, philosophie.
– La datation au carbone 14: chimie, physique, biologie, histoire.
Objectifs particuliers pour la branche Biologie
(S’ajoutent aux objectifs communs aux trois disciplines des sciences expérimentales)
Savoir-faire
• Découvrir, observer et décrire des situations et des processus.
• Apprendre à utiliser divers appareils d’observation optique (microscopique, loupe) et de mesure.
• A partir de l’observation d’un phénomène:
– apprendre à énoncer des hypothèses.
– vérifier ou infirmer ces hypothèse à l’aide de nouvelles observations.
– utiliser pour cela la méthode expérimentale.
• Conduire une expérience, décrire verbalement, représenter graphiquement les résultats obtenus.
• Avoir une attitude critique par rapport à la méthode de travail et aux interprétations.
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• Savoir rechercher des informations, poser des questions, utiliser une bibliothèque, exploiter l’outil 
informatique.
Savoir-faire propres à l’option spécifique
• Planifier des expériences en adoptant une attitude responsable, élaborer des protocoles de travail, les exécuter, 
les évaluer dans le cadre d’un travail de groupe.
• Etre capable d’imaginer un modèle, d’abord qualitatif – et dans certains cas quantitatif – pour expliquer le 
phénomène.
• Savoir utiliser ce modèle pour prévoir les situations voisines.
• Savoir appliquer les mathématiques au traitement quantitatif de données.
• Etre capable de juger de la qualité et de l’objectivité d’une source d’information. es s
Savoirs
• Connaître les manifestations du vivant, telle que métabolisme, reproduction, croissance, développement.
• Acquérir des connaissances permettant de mieux cerner les enjeux des biotechnologiques (anciennes et 
nouvelles).
• Connaître les grandes interactions en écologie générale et appliquée.
• Acquérir des connaissances en matière d’hérédité et d’évolution.
Savoirs propres à l’option spécifique
• Se familiariser avec la multiplicité des organismes vivants.
• Collecter et classer: élaborer des critères de classification et de différentiation, détermination d’espèces.
• Acquérir des connaissances plus approfondies en biologie cellulaire, physiologie, génétique, évolution, 
éthologie et écologie.
Attitudes
• Intégrer les données de la biologie dans une pensée comparative et globale, susceptible d’avoir un poids dans 
des décisions d’ordre personnel, politique et économique.
• Respecter la vie, dans la conscience que l’Homme fait partie de la nature.
Tableau 2: Contenus des cours en biologie
Biologie en Discipline fondamentale Biologie en Option specifique
Cours de 1re année
• Caractéristiques des êtres vivants
– vivant – non vivant;
– niveaux d’organisation;
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– ordres de grandeur;
– brève visite de la cellule.
• Diversité
– plan d’organisation et milieux de vie;
– classification.
• Reproduction





Cours de 2e année (1 période)
 Caractéristiques des êtres vivants
– niveaux d’organisation;
– du soleil aux aliments; de l’alimentation à la 
respiration;
– reproductions asexuée et sexuée;
– adaptation et sensibilité.
• Reproduction
– des individus aux cellules sexuelles: ADN, mitose, 
méiose;
– des cellules sexuelles aux individus.
Cours de 2e année
• Génétique




– notions de géologie;
– histoire de la Terre et des êtres vivants;
– théories et arguments.
• Matière et énergie
– du Soleil aux aliments;
– des aliments à la respiration cellulaire;
– transports et circulation.
Cours de 3e année (2 périodes)
 Information
– des gènes aux protéines;
– des protéines aux caractères;
– transmission d’un caractère;
– génétique humaine.
• Evolution
– des faits aux théories.
• Ecologie
– cycles de la matière;
– réseaux trophiques;
– équilibres et déséquilibres écologiques;
– développement durable.
Cours de 3e année
• Physiologie animale
– excrétion, hormones, immunité;
– système nerveux et comportement.
• Génie génétique et biotechnologies
• Ecologie
– écosystèmes, réseaux alimentaires;
– circulation de la matière et flux d’énergie;
– capacité limite;
– équilibres et déséquilibres;
– développement durable.
Remarque Remarque
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Certains sujets seront abordés dans une perspective 
historique (p. ex. les travaux de Mendel, Pasteur, 
Watson et Crick ou Darwin parmi d’autres) afin 
d’utiliser la notion de modèle ainsi que la démarche 
scientifique.
La problématique des relations entre sciences, 
technologies et société, ainsi que le questionnement 
bioéthique, apparaîtront dans différents chapitres 
(procréation médicalement assistée, diagnostic 
prénatal, cellules souches, introduction d’espèces 
génétiquement modifiées, protection de la nature...) au 
choix du maître.
Travaux pratiques (1 période à quinzaine en 2e et 3e 
années)
Suggestions
– observations de végétaux et d’animaux;
– observations microscopiques;
– expériences de physiologie animale et végétale;
– comportements;
– études sur le terrain;
– génétique.
Travaux pratiques
(environ 9 séances de 2 périodes en 1re année, 18 







– détermination et observation d’organismes animaux, 
végétaux et champignons (flore et faune locales);
– anatomie comparée;
– expériences de physiologie animale et végétale;
– microbiologie;
– comportements;
– écosystèmes (études sur le terrain);
– génétique.
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